
 

C’est l’équipe des correspondants burkinabé formés par les élèves libanais qui accueille nos 51 élèves 

et 9 adultes en avril 2013. L’inauguration de deux nouvelles loges d’étude et de l’installation de 

sanitaires modernes et bien carrelés donne un relief particulier à ce premier contact de nos élèves 

avec le Burkina Faso. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 

Dès le lendemain, un groupe part à Loumana dans le Sud pour honorer les promesses faites il y a 

deux ans : la rénovation et l’équipement du dispensaire et surtout l’arrivée de l’ambulance.  

 

 

 

 

 

 



 

Pendant ce temps, Léon Zoma, l’entrepreneur qui a bénéficié du micro-crédit GEFED, termine la 

classe qui va compléter l’école primaire n° 1 de LA et remplacer la classe de fortune en paille. 

 

 

 

 

 



 

Les élèves se succèdent chez le nouvel infirmier Xavier et participent à la vie au village et plus 

spécialement au dispensaire. Des médicaments en nombre, du matériel médical, des serviettes, des 

draps, des matelas … sont apportés par chaque équipe. Il faudra tôt ou tard penser à la rénovation 

du toit qui souffre de la présence des chauves-souris.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 

Le projet « de champ-école » a démarré : une maisonnette est construite pour l’ouvrier agricole ; 

deux kits d’irrigation sont installés ; le premier puits est busé, le second en cours de creusage ; le 

technicien agricole a élaboré le plan de formation pour les 60 bénéficiaires. Les plants de banane 

seront ajoutés aux arbres fruitiers et aux cultures maraîchères. 

 

 

 

 

 

 



 

 

Chaque jour aussi les élèves séjournent dans l’orphelinat Grâce Divine de Tiogomoussi. Ils peignent 

une classe, animent les enfants et observent les travaux d’installation électrique solaire.  Ainsi les 

enfants pourront faire leurs devoirs et se détendre le soir. Les livres, cahiers, jeux, médicaments 

affluent des sacs de nos élèves lors de chaque passage de ceux-ci. Un atelier de couture est installé 

en ville. Nous offrons 10 nouveaux vélos afin que les jeunes se rendent au lycée en ville ou se 

forment dans l’atelier de couture. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 

Nous mettons aussi la main à la classe de fortune de l’école primaire de Nédialpoun qui portait le 

nom sinistre de Guantanamo, tant l’endroit ressemblait peu à une classe. Nouvelles fenêtres, 

nouveau tableau, équipement de l’école en cartes murales et autres globes terrestres … Durant tout 

le séjour nos élèves organisent des séances de soutien pour les élèves en difficulté scolaire.  
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Comme l’école maternelle de Toega est soutenue par Gefed, nous organisons une « immersion » 

dans ce village proche de Koudougou en participant à la vie de l’école et du village et surtout en 

apportant un très bon équipement de base pour l’école maternelle. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 

 

Mais c’est en se baladant dans le village de LA que nous découvrons l’ébauche d’une seconde école 

primaire : deux classes faites de quelques blocs sans maçonnerie et des toits en paille accueillent  

une centaine d’enfants. La décision est rapide. Nous pourrions édifier une nouvelle école composée 

de 6 classes en collaboration avec la mairie et avec la cellule « architecture et développement » de 

l’école d’architecture de la Cambre à Bruxelles. Cela tombe particulièrement bien pour une étudiante 

burkinabé de dernière année d’architecture en Belgique. Comme elle passait quelques jours sur place 

dans la famille, nous lui confions le projet de dessiner un projet original, transposable, soucieux de 

l’environnement, utilisant les matériaux locaux et la main-d’œuvre locale. Inauguration prévue : avril 

2014 avec  « Burkina Faso 9 » ! 

 

 

 

 


